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Or (DH) ⊥∆⇒ δ ·
−−→
DH = 0 ⇐⇒ 0+3+ t +1+ t = 0 ⇐⇒ 4+2t = 0 ⇐⇒ 2t =−4 ⇐⇒ t =−2.

On a donc H(0 ; 0 ; −3) ∈∆.

c. On a donc
−−→
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; il en résulte que DH2 = 42 +12 + (−1)2 = 18.

Finalement DH =
p
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EXERCICE 3 4 points

Les probabilités demandées seront données à 10−3 près.

Partie A

1. D’après l’énoncé :

• p A(T ) = 0,97;

• p A

(

T
)

= 0,957;

• p(T )= 0,2.

D’où l’arbre pondéré :

A
x

T0,97

T0,03

A1−x

T0,043

T0,957

2. a. D’après la loi des probabilités totales :

p(T ) = p(A ∩T )+p
(

A∩T
)

= p(A)×p A(T )+p
(

A
)

×p A(T ) = x ×0,97+ (1− x)×0,043 =
0,97x +0,043−0,043x = 0,927x +0,043.

b. Comme p(T ) = 0,2 = 0,927x +0,043 ⇐⇒ 0,157 = 0,927x ⇐⇒
0,157

0,927
= x.

Or
0,157

0,927
≈ 0,1694 soit 0,169 au millième près.

x = p(A) ≈ 0,169.

3. L’affirmation se traduit par : pT (A) > 0,8.

Or pT (A) =
p(T ∩ A)

p(T )
=

p(A∩T )

p(T )
=

p(A)×p A(T )

p(T )
≈

0,169×0,97

0,2
, soit

pT (A) ≈
0,16393

0,2
≈ 0,81965, soit environ 81,97 % : l’affirmation est vraie.

Partie B

1. Les tirages successifs étant indépendants et chaque personne ayant un probabilité d’être aller-

gique égale à 0,08, X suit une loi de Bernoulli de paramètres n = 150 et p = 0,08.
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2. La calculatrice donne p(X = 20) ≈ 0,00820, soit 0,008 au millième près.

3. La calculatrice donne p(X 6 14) ≈ 0,7797, donc p(X > 15) = 1−p(X 6 14) ≈ 1−0,7797 ≈ 0,2203

soit 0,220 au millième près.

EXERCICE 4 7 points

PARTIE A

On définit sur l’intervalle ]0 ; +∞[ la fonction g par :

g (x) =
2

x
−

1

x2
+ ln x où ln désigne la fonction logarithme népérien.

On admet que la fonction g est dérivable sur ]0 ; +∞[ et on note g ′ sa fonction dérivée.

1. La fonction g somme de fonctions dérivables sur ]0 ; +∞[ est dérivable et sur cet intervalle :

g ′(x) =−
2

x2
+

2

x3
+

1

x
=

x2 −2x +2

x3
.

Or x > 0 ⇒ x3 > 0, donc le signe de g ′(x) est celui du numérateur le trinôme x2 −2x +2.

2. On a x2 −2x +2 = (x −1)2 −1+2 = (x −1)2 +1.

Comme (x −1)2 +1> 1 > 0, ce trinôme est donc supérieur à zéro pour tout x > 0 : la fonction g

est donc strictement croissante sur ]0 ; +∞[.

3. • On a lim
x→0

−
2

x
=−∞, lim

x→0
−

1

x2
=−∞ et lim

x→0
ln x =−∞.

Par somme de limites on en déduit que lim
x→+∞

g (x) =−∞.

• On a lim
x→+∞

−
2

x2
= 0, lim

x→+∞

2

x3
= 0 et lim

x→+∞
ln x =+∞.

Par somme de limites on en déduit que lim
x→+∞

g (x) =+∞.

4.

x 0 α +∞
g (x) − 0 +

La fonction g est continue sur l’intervalle ]0 ; +∞[ car dérivable sur cet intervalle et on a dé-

montré que sur cet intervalle la fonction est croissante de moins l’infini à plus l’infini : d’après

le théorème des valeurs intermédiaires il existe un réel unique α tel que g (α) = 0.

On a (calculatrice) g (0,5) ≈−0,69 et g (1) = 1 , le même théorème permet d’affirmer que

0,5 <α< 1.

PARTIE B

On considère la fonction f définie sur l’intervalle ]0 ; +∞[ par :

f (x) = ex ln x.

1. On admet que pour tout nombre réel x > 0, f ′(x) = ex

(

1

x
+ ln x

)

.

Produit de fonctions dérivables sur ]0 ; +∞[, f ′(x) est dérivable et sur cet intervalle :

f ′′(x) = ex

(

1

x
+ ln x

)

+ex

(

−
1

x2
+

1

x

)

= ex

(

1

x
+ ln x −

1

x2
+

1

x

)

= ex

(

2

x
−

1

x2
+ ln x

)

.
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